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Quatre ans après la disparition de Simon Levy, une conférence a été organisée, jeudi dernier, par 

l’Association des amis du Musée du judaïsme marocain (AAMJM) afin d’évoquer le brillant parcours 

du défunt. Cette rencontre a été aussi une occasion pour la présentation de l’AAMJM, créée 

dernièrement. 

Cette rencontre commémorative a drainé à l’auditorium de la BNRM un parterre d’éminentes 

personnalités, notamment les ministres Amine Sbihi et Nabil Benabdellah, le président du CNDH, 

Driss El Yazami, le directeur de l’Académie Hassan II des sciences et techniques, Omar Fassi Fihri, et le 

directeur de la Bibliothèque nationale du Royaume du Maroc, Driss Khrouz. 

Ce quatrième anniversaire de la disparition de feu Simon Lévy, placé sous le titre de «Plaisir de la 

mémoire», a constitué une pause de réflexion sur le parcours de cette personnalité, où tous les 

intervenants, à commencer par le ministre de la Culture et le directeur de la BRNM, ont salué les 

efforts du disparu aussi bien sur le plan politique qu’académique. Intervenant sur la thématique de la 

conférence, Mohamed Elmedlaoui, président de l’AAMJM, a rendu un vibrant hommage à la 

mémoire de Simon Lévy en évoquant l’impact de ses multiples actions et son travail colossal dans 

l’émergence d’une nouvelle conscience de citoyenneté et d’identité marocaines. C’est dans le but de 

sauvegarder tous ces acquis que l’idée de l’AAMJM est née afin poursuivre le travail entamé par 



Simon Lévy et pour réaffirmer, comme le soulignent les fondateurs de cette Association, 

l’appropriation nationale de cette dimension de l’identité marocaine riche et irréfragable. 

«Nous voulons, par ce biais, apporter notre soutien aux structures déjà mises en place comme le 

Musée du judaïsme marocain et la Fondation du patrimoine culturel judéo-marocain qui sont des 

acquis uniques pour notre pays. Ce sont deux fondations qui veillent à préserver et à pérenniser ce 

que le préambule de la nouvelle Constitution du pays a consacré sous le terme d’affluent hébraïque 

de l’identité marocaine». Simon Levy, ce pionnier de la sauvegarde du patrimoine judéo-marocain, 

avait entrepris, sur une base résolument scientifique, cette tâche immense de sauver, pour le Maroc 

et tous ses fils, tout un pan de sa culture plurielle. Pour donner plus de détails sur ce nouvel 

organisme associatif, Jean Lévy a fait une brève présentation de l’association, tout en faisant part de 

sa programmation qui sera assurée par son bureau composé de Mohamed Elmedlaoui (président), 

Myriem Krouz (secrétaire générale), Jean Lévy (trésorier) et André Gomel (assesseur). Cette 

rencontre commémorative s’est terminée avec l’intervention de la cinéaste Izza Guenini qui a fait 

part de ses plaisirs de mémoire d’un passé marocain révolu, mais qui marque le présent et se 

projette sur l’avenir.  

À cet effet, elle n’a pas manqué d’illustrer ses propos par une courte projection d’un montage 

d’extraits de l’un de ses films. 


